
Les associations Féminines 
et It 

emprunt de la victoire 
Les femmes canadiellnes-françai

ses ùcsdiverLcs a!>sochtlOlls de la 
métropole se SOllt réunies cu fin 
de semaine au salon doré dc l'jlôtel 
Windsol' pour entendre tics diri-

1 geants de l'emprunt le Jnf:'!'S3I!e de 
la présente campagne de remprunt 
de la victoire. Sous b, présidencel 
du sénateur Charles-P. Beaubiel1, 
elles ont appris comment. organi· 

, sel' ~eur propre propagande en fa
veur de l'emprunt dam; !eurs socié· 
tés ct les buts de cet empzunl qui 
nou:, 'Permettra depoursuÎvre la 
gue"rre jusqu'à la victoire. 

M. B.-L. Patenaude, président 
conjJin t du comité pt ovi:1cial, a 
fait devant I:auditoire féminin ll~ 
tableau de la France envahie et 
ruinee par son manque de prépara
tion, qui nom; met é~fdement en 
position dangereuee fi :ncins que 
nous nous y prenions il. temps. Puis 
il a lait l'histoire de la dévastation 
allemande dans la fa'milIe, l'école. 
l'université, la vie publiqt;e et le'; 
peuples c.onQuis. Finulemtmt, il fi 
lu en entier la lettre pastorale dll 
S. K Mgr Charbon ne:UJ , lnyitact 
sel> diocésains il achet<:!r de nou
veau des obligations de la YÎctoin! 
afin d'aider leur pays. 

Mme Panl Martel Il démontre 
comment l'amour du pays et l'a
mour des siens doivent ::ommandei' 
à touti:S les Canadielllllls de fair~ 
tout leur possible POUl' économiser 
!lU foyer afin d'acheter encore pll15 
d'obligations. "C'est une affaire dH 
sentiment, autant que de rai!>on". 
disait l'oratrice, "et le sentiment 
loin d'nffaiblir la raisoll, lui dOl1Jll' 
souvent un nouvel élan et une nou
velle porlée." Son tableau de la f:l.
mille et (ks dangers QllÎ ]a men.l
cent lui ont fdit conclure qu'il faut 
tenir J'('nnemi loin rie nos côtes et 
p!",~.~cnir che:;; nous 1(':) dé~astres 
d aIlIeut:;. 

Mme Gùntrd Pnrizc:m a fnit la 
~ompan!isoll eulre noIre COilce»
titll1(ic la vic au Canada et cello 
en pny:; d'hitIérie. "NélUS luHon ~ 
aetuellpmcnt Dour C0I1SI'I\'('r à noq 
fils d il nos fille.'l l'éducation et 1(1 
vie :.tue nous leur avons Dl'èparé'i. 
Personne ne pourra nous ellleve~' 
110tre liberté, à moin:; que nOLIS re
fusions de faire l'effort et le!; sncri~ 
fice:) pour l'é:,istcr il c~~x qui veu
lent 110US l'arracher. No1tu; ne dOIl
nons rien au gouvernement; nous 
lui prètons l'argent qu'il IIOUS ren
dra avec intérêt. en p!t1S de nou~ 
lIrtlH!Rer ." 

A la tribune d'honn(!ur, on re· 
Ill:ll'ouait, en plu!! de; pel'sonnes 
déjà nommé<';;, MM. l_~o VézinH, 
L(-f) Cox, Héall'anct-Raymond, pré
sident du comité fénunin. G. li. 
l'tV:.!'l, A. S. l\kNidwi;" ! .. ucien Pit
rlzc«ü. Andrews Bcauilien. 
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